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ExPErIENcES

Gilly-sur-Isère 
La Bévière

Le projet de quartier durable de la Bévière est 
la mise en application concrète des principes direc-
teurs énoncés dans le Projet d’Aménagement et de 
Développement Durable (PADD) de la commune 
en matière d’économie d’espace, de diversification 
des fonctions urbaines, et de protection des espaces 
naturels et des paysages. ces enjeux sont particu-
lièrement prégnants sur la commune de Gilly-sur-
Isère qui connaît depuis plusieurs années une forte 
pression démographique. Afin d’accompagner ce 
développement, tout en maîtrisant la consomma-
tion foncière, la commune a lancé un projet de 
quartier durable via une procédure de Zone d’Amé-
nagement concertée sur un terrain de 4 hectares en 
extension du centre bourg, lui permettant de garder 
la maîtrise du projet. Le maître d’ouvrage a posé le 
respect de la mémoire des lieux et du patrimoine 
paysager comme exigence première.

Afin de s’assurer de l’exemplarité du projet 
et de sa cohérence vis-à-vis des objectifs fixés, la 
commune s’est adjointe les services de bureaux 
d’études thématiques (déplacement, urbanisme 
architecture, paysagiste…) qui ont effectué des 
analyses préalables sur le périmètre en collaboration 
avec le cAUE de la Savoie. Une Assistance à Maîtrise 
d’Ouvrage en matière de Qualité Environnementale 
du Bâti a également été sollicitée pour le suivi 
du projet, en appui à la maîtrise d’ouvrage de 

l’opération conduite par la Société d’Aménagement 
de Savoie, concessionnaire de la ZAc. La cohérence 
globale du projet avec les enjeux territoriaux 
d’échelle plus large est par ailleurs garantie par 
la présence aux comités de pilotage d’élus de la 
commune, de représentants de la communauté 
de communes de la région d’Albertville, du conseil 
général et du conseil régional.

Localisée à proximité d’Albertville et du Parc Naturel régional des Bauges, la commune 
de Gilly-sur-Isère mène un projet de quartier durable. La sélection du projet dans le cadre du 
dispositif Quartiers Durables de la région rhône-Alpes est l’aboutissement d’une démarche 
de développement durable engagée de longue date. Le projet urbain du quartier de la Bevière 
est une opération de greffe de centre bourg selon un mode d’occupation de l’espace plus 
rationnel, à contre courant avec un urbanisme caractérisé par l’étalement pavillonnaire.
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Gouvernance
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Tour d’horizon du projet

Le quartier durable de la Bévière com-
prendra à terme une centaine de logements 
sur un terrain de 4 hectares, soit une densité 
de 25 logements à l’hectare. Le programme 
prévoit la création de 18 logements locatifs 
sociaux, portés par l’OPH d’Albertville, Val 
Savoie Habitat. 

La localisation du site, en extension 
immédiate du centre bourg, permet au 
projet de bénéficier d’une bonne articu-
lation entre urbanisme et déplacements. 
L’accès en modes doux aux commerces et 
aux équipements publics structurants (un 
espace associatif-bibliothèque, une école 
primaire et maternelle…) est facilité. La 
proximité de la gare d’Albertville, située à 
2 kilomètres de Gilly-sur-Isère, ainsi que les 
projets d’amélioration des déplacements 
doux et Tc visant à améliorer la desserte du 
centre bourg contribue également à pro-
mouvoir des modes de déplacement alter-
natifs à la voiture individuelle. 

Suite à l’appui apporté par le réseau 
des agences de rhône-Alpes (Urba3) pour 
le compte de la région (Epures, l’agence 
d’urbanisme de la région stéphanoise), une 
réflexion spécifique sur les déplacements 
doux a par ailleurs été menée en partena-
riat avec le cabinet Inddigo, aboutissant à 

la rédaction d’un schéma de déplacements 
doux. Parmi les prescriptions du schéma, 
figurent la réorganisation du maillage 
viaire afin d’apaiser la circulation du centre 
bourg, la réduction de la vitesse à 30 km/h 
en cœur de village et la réalisation d’amé-
nagements dédiés aux déplacements doux 
(bandes et pistes cyclables, voies vertes…) 
à l’échelle du quartier et de la commune. 

L’opération de quartier durable se 
veut également exemplaire d’un point 
de vue énergétique. Le label Très Haute 
Performance Energétique, soit une 
consommation 20% inférieur à la régle-
mentation thermique  2005, est exigé par 
le maître d’ouvrage pour les constructions 
neuves. La commune s’est également 
dotée d’une chaufferie bois, raccordée à 
un réseau de chaleur. cette unité de pro-
duction de 400 kilowatts alimente les équi-
pements publics et bientôt 32 logements 
collectifs. Le bois alimentant la chaufferie 
est issu de la filière locale.

La recherche d’une qualité 
urbaine, d’usage et paysagère

La commune de Gilly-sur-Isère jouit 
d’un patrimoine paysager, bâti et agricole 
de qualité, que le nouveau quartier devra 
préserver et mettre en valeur. Afin de den-
sifier la trame urbaine tout en conservant 

L’aide de la Région Rhône-Alpes
a permis la mise en place d’une 
Assistance à Maîtrise d’Ouvrage por-
tant sur la Qualité Environnementale 
du Bâti, ainsi que la réalisation d’un 
schéma de déplacements doux. 
L’ensemble des lauréats ont éga-
lement été invités à participer à un 
club d’échange de bonnes pratiques.

l’identité du village, le maître d’ouvrage 
a mené une réflexion spécifique sur la 
qualité des formes urbaines et des es-
paces publics, et sur la qualité d’usage 
du projet. Ainsi, la morphologie initiale 
du terrain sera conservée et les bâti-
ments les plus hauts n’excèderont pas 
la hauteur de 13 mètres pour s’intégrer 
au mieux à la trame urbaine existante. 
La Municipalité a par ailleurs manifesté 
la volonté que la performance énergé-
tique des bâtiments ne se fasse pas au 
détriment de la qualité architecturale du 
projet.

L’esprit des lieux est préservé grâce 
aux nombreux espaces publics agissant 
comme autant de respirations urbaines 
à l’intérieur du centre bourg et au cœur 
des îlots. 

La nature, constitutive de l’iden-
tité du village, garde toute sa place à 
l’échelle des îlots et à l’échelle du quar-
tier. La qualité environnementale du 
projet se retrouve également dans le 
traitement du stationnement. Dans le 
cadre de l’appui apporté par la région 
rhône-Alpes (Urba3), une  mission 
d’AMO a été engagée sur la Qualité 
Environnementale avec, outre l’éla-
boration d’un cahier des charges, un 
accompagnement des projets (manage-
ment environnemental).


